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Volume 10   Numéro 1 Juillet 2019 
 

 

Nouvelles technologies et évangélisation 
 

Chers amis,  
 

L’Église a, depuis un certain, considéré l’importance de l’utilisation des nouvelles technologies en vue de 

l’évangélisation. Le Pape François a lui-même plus de 44 millions d’abonnés au total à ses comptes twitter 

en neuf langues (anglais, espagnol, allemand, portugais, arabe, italien, français, polonais et latin). Tout en 

étant conscient de l’utilité de ces réseaux sociaux, le Pape invite néanmoins les catholiques à la prudence 

dans la manière de s’en servir : « J'invite tous ceux qui utilisent les nouvelles technologies de 

communication, en particulier les jeunes, à les utiliser de manière positive et à exploiter le potentiel de ces 

moyens pour créer des liens d'amitié et de solidarité susceptibles de contribuer à un monde meilleur. » Le 

Pape exhorte encore en disant : « Aux jeunes en particulier, je vous lance un appel: témoignez de votre 

foi à travers le monde numérique! » 
 

Nous sommes dans un monde où les nouvelles technologies sont en pleine expansion. Tous les secteurs 

d’activités les utilisent à profusion, que ce soit le simple compte internet, l’Instagram, les médias sociaux 

(i.e. Facebook), YouTube, les blogues ou les sites internet, pour ne nommer que ceux-ci. Comme individus 

vivant en société, il devient difficile d’ignorer l’utilisation de ces nouvelles technologies. Nous nous en 

servons pour envoyer des messages, des photos, ou des communiqués aux membres de nos familles, à nos 

amis ou aux membres de notre Institut. Malheureusement, là comme ailleurs, la race humaine peut les 

utiliser autant pour faire le mal que pour faire le bien.  
 

Toutefois, comme membres d’un Institut séculier, il y a tant de bonnes et belles choses à faire avec ces 

nouvelles technologies : d’abord, apprendre à bien s’en servir. L’apprentissage n’est pas toujours facile et 

il en coûte à plusieurs parmi nous de commencer à utiliser ces nouveaux modes de communications. Mais 

comme nous sommes le levain dans la pâte humaine et le sel de la terre, nous sommes appelés à nous 

servir de ces moyens pour la cause de l’évangélisation, pour faire progresser le bien là où le mal a fait ses 

dégâts. Nous avons notre manière spécifique d’utiliser ces nouveautés technologiques qui peuvent être 

fort utiles, entre autres, chez les jeunes et partout ailleurs où le Christ a ses droits. Que ce soit pour 

encourager une bonne œuvre, pour réconforter une personne, ou pour inviter les gens à considérer le beau 

côté des événements, ce sont là des situations où nous pouvons agir positivement. 
 

Laissez-moi vous donner deux exemples d’utilisation des nouvelles technologies pour l’évangélisation qui 

nous concernent davantage: le premier, vous le faites sans doute déjà, serait d’utiliser les vidéos ou encore 

les images que les gens vous partagent sur les réseaux sociaux en y ajoutant un verset biblique ou une 

pensée du Père Parent ou de d’autres auteurs chrétiens. L’image ou le vidéo parlent déjà en elles-mêmes. 

Toutefois, en y ajoutant une pensée biblique ou un verset d’évangile, nous rehaussons d’un degré l’impact 

de cette image ou de cette vidéo : nous y ajoutons la dimension spirituelle. Il ne s’agit pas d’écrire de 

longs commentaires, les gens n’ont pas le temps de tout lire. Mais une simple phrase, une petite pensée 

bien placée viendra rejoindre le cœur des lecteurs pour bonifier leur journée, pour les tourner vers le Christ. 
 

Le deuxième exemple est un projet que nous tentons d’articuler ici à la Maison centrale, projet auquel 

nous vous convions tous et toutes, quel que soit votre district ou région. En effet, nous sommes en plein 

développement de notre site web. Nous vous invitons à nous envoyer des photos ou des petits vidéos de 

vos activités locales au sein de l’Institut. Cela peut venir d’un membre qui a un projet particulier ou d’une 

équipe ou d’un district entier. Peu importe, envoyez-nous vos vidéos (2-3 minutes) ou photos de projets 
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que vous tenez dans votre district/région en nous indiquant la date, le lieu et l’objectif de l’activité pour 

que nous puissions ajouter ces informations au support visuel sur notre site web. 
 

C’est non seulement un moyen d’évangéliser, mais aussi de faire connaître l’Institut dans toutes ses 

facettes. Même entre nous, membres du même Institut, cela permet de mieux nous connaître d’un point 

cardinal à l’autre et de créer entre nous une atmosphère de paix et de fraternité. 
 

Pensée du P. Parent  
« Admirer les autres, c’est solidifier ma sérénité et ma paix. » (Louis-Marie Parent o.m.i.) 
 

Nouvelles du Directeur 
Nous sommes très heureux d’avoir parmi nous à la Maison centrale son Éminence le Cardinal Louis-Marie 

Ling tout le mois de juin. Le Cardinal est accompagné d’un autre prêtre Voluntas Dei, laotien d’origine, 

l’abbé Thomas Kandavong. Les deux profitent de leur séjour au Canada pour rencontrer des membres 

canadiens, ainsi que leurs amis, bienfaiteurs et la famille adoptive dans le cas du Cardinal.  
 

Nous sommes heureux aussi d’accueillir en nos rangs Mme Rubrian Molina (Ruby), originaire de 

Colombie ayant maintenant sa citoyenneté canadienne. Ruby est secrétaire-réceptionniste agissant surtout 

au niveau de la technologie et des archives. Violaine est secrétaire administrative agissant comme soutien 

à la direction. L’adresse courrielle pour rejoindre Ruby est secretariat@voluntasdei.org et l’adresse 

courrielle pour rejoindre Violaine est administration@voluntasdei.org. Les deux secrétaires se partagent 

la tâche du secrétariat à temps partiel chacune, leur rôle étant en complémentarité l’une de l’autre. 
 

Anniversaire de naissance 
Le 2 juillet, l’Institut Voluntas Dei célébrera son 61e anniversaire de fondation. En ce jour, ayons une 

pensée les uns pour les autres. Le même jour, comme vous le savez sans doute, les Oblates Missionnaires 

de Marie Immaculée fêtent aussi leur 67e anniversaire de fondation. Soyons unis dans l’action de grâces 

pour la fondation de nos deux instituts. 

Le 4 juillet, M. l’abbé Manuel Cornejo, directeur du district du Chili, célébrera son anniversaire de 

naissance. 

Le 12 juillet, le P. Louis-Marie Parent, notre fondateur, célébrait son anniversaire de naissance. En ce 

jour, ayons pour lui une pensée spéciale surtout que cette année marque le 10e anniversaire de son départ 

pour le ciel. 

Le 22 juillet, M. Paul-René Lavigne, ami et bénévole de longue date à la Maison centrale, célébrera son 

anniversaire de naissance. Merci Paul pour tous ces petits gestes au quotidien qui facilitent notre travail à 

la Maison centrale. 

Le 23 juillet, M. Frank De la Cruz, diacre et membre du conseil central, célébrera son anniversaire de 

naissance. 

Le 25 juillet, moi, James Dunstan, actuel directeur général de l’Institut, je célébrerai mon anniversaire de 

naissance. Merci de prier pour moi. 
 

Anniversaires d’ordination sacerdotale 
Le 5 juillet, M. l’abbé Jacky Stinckens du Canada, célébrera son 50e anniversaire d’ordination sacerdotale. 
 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque 

anniversaire en juillet. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de 

vie.  
 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 

mailto:secretariat@voluntasdei.org
mailto:administration@voluntasdei.org
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Volume 10   Numéro 2 Août 2019 
 

 
Réjouissez-vous que vos noms soient inscrits dans les cieux 
 

Chers amis,  
 

L’événement spirituel majeur du mois d’août pour nous Voluntas Dei et aussi pour les catholiques du 

monde entier c’est la fête de l’Assomption de notre très sainte Mère, la Vierge Marie. Comme nous le 

savons tous, notre fondateur, le P. Louis-Marie Parent o.m.i., portait en lui-même une continuelle dévotion 

à la Vierge Marie et il nous a transmis son amour de Marie et l’importance que doit avoir pour chacun de 

nous la fête de l’Assomption. Elle marche maintenant en présence de Dieu avec son âme, son esprit et son 

corps de ressuscitée, à la suite de Jésus, son fils, premier-né d’entre les morts. Elle seule, Immaculée dans 

sa Conception, pouvait ainsi obtenir une telle grâce dès maintenant et pour toujours. Et souvenons-nous 

que nous sommes également appelés, à sa suite, à vivre cette même grâce dans l’éternité bienheureuse.  
 

En réfléchissant sur cette fête, je me suis souvenu des paroles de Jésus : « Toutefois, ne vous réjouissez 

pas parce que les esprits vous sont soumis; mais réjouissez-vous parce que vos noms se trouvent inscrits 

dans les cieux » (Lc 10, 20). En effet, selon les évangiles, la Vierge Marie, durant son séjour sur terre, n’a 

jamais effectué d’exorcismes ou de grands miracles comme les apôtres l’ont fait. Elle restait discrètement 

à l’ombre de son fils et cela lui suffisait car elle savait que son nom était déjà inscrit dans le cœur de celui-

ci. En d’autres mots, le rapport qu’elle entretenait avec son fils à l’intime d’elle-même était plus important 

que toutes formes de pouvoirs terrestres ou spirituels qu’elle aurait pu avoir contre les puissances du Mal. 

Et pourtant, maintenant, depuis son Assomption, à part son Fils lui-même, Dieu sait qu’il n’y rien de plus 

puissant sur son cœur que l’intercession de Marie pour obtenir la libération des âmes! 
 

La grande leçon que Marie nous donne ici c’est la grandeur dans l’humilité et la petitesse du cœur d’enfant 

qui se sait aimé de Dieu et qui, en retour, aime Dieu de toutes ses forces. L’enfant attend tout de son père; 

il n’a aucun doute que son père est le plus fort. Il sait regarder son père dans les yeux et lui demander tout 

ce dont il a besoin; et surtout, il croit au-dessus de tout doute qu’il obtiendra ce qu’il a demandé. C’est ce 

que Marie fait pour nous. Elle regarde le Père céleste droit dans les yeux et lui demande pour nous avec 

une confiance illimitée tout ce dont nous avons besoin, et elle l’obtient. 
 

Son cœur humble et confiant lui a valu la première place dans le ciel après son fils, Jésus. À sa suite et 

sous sa garde, nous aussi obtiendrons une place de choix dans le ciel auprès de Jésus. À sa suite, grâce à 

la spiritualité du 5-5-5, nous aussi sommes en voie d’obtenir une demeure céleste qui nous soit propre. 

Jésus n’a-t-il pas dit : « Chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces petits de mes frères, c’est à moi que 

vous l’avez fait » (Mt 25, 40)? Chaque fois que nous mettons en œuvre la charité qui est au cœur de notre 

spiritualité non seulement nous avançons chacun vers notre demeure céleste, mais nous faisons avancer 

progressivement avec nous tout notre entourage au sein du Royaume. 
 

C’est pourquoi il est si important de vivre à fond notre spiritualité du 5-5-5 avec Marie comme modèle. 

Comme elle, nous pouvons vivre dans l’ombre de son fils et entretenir avec lui un rapport intime qui 

dépasse le besoin de pouvoirs terrestres ou spirituels sur les forces du Mal. Notre appartenance totale au 

Christ, avec toute la radicalité et les exigences que cela implique, est déjà une immense victoire sur le 

Mal, car non seulement sommes-nous sauvés par la grâce du Christ et l’intercession de sa Mère, mais nous 

amenons avec nous dans le salut final tous ceux et celles qui nous sont chers. 
 

Donc, mes chers amis, devenons des témoins indispensables et sans compromis de l’amour inconditionnel 

du Christ car nos noms sont déjà inscrits dans les cieux! 
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Pensée du P. Parent  
« Notre charité doit être assez ardente pour être partagée. » (Louis-Marie Parent o.m.i.) 
 

Nouvelles du Directeur 
Merci d’avoir prié pour notre réunion du Conseil central qui avait lieu cette fois en personne à la Maison centrale, 

à la fin de juillet.  

Nous sommes très heureux d’avoir accepté à la stabilité les personnes suivantes :  

D’abord, du district du Sri Lanka : JOE SANJUTHAN, Soundaram; ANTONY MARIYATHAS, Alosious Croos; 

JUDE RAVINDRAN, Santhampillai. 

Ensuite, du district États-Unis, notre premier membre allemand : SPRINGOB, Sebastian. 
 

Deux districts ont tenu respectivement et récemment leur Assemblée de district. Chacun de ces districts, d’Haïti et 

de République Dominicaine, a élu un nouveau conseil. Voici les noms : 
 

Pour la République dominicaine: M. l’abbé Vicente Sánchez Burgos, directeur du district, M. l’abbé Andrés Solano 

Sosa, directeur adjoint, M. l’abbé Julio César Gómez Beras, conseiller, M. l’abbé Alejandro de la Cruz Vásquez, 

conseiller, Mme Giselda Altagracia García de Saviñon et son mari, M. Angel Tonis Saviñon, conseillers. 
 

Pour Haïti : M. l’abbé Evens Francis, directeur du district, M. l’abbé Faustin Louis, directeur adjoint, Messieurs 

les abbés Iradin Louis, Salomon Jérôme et Didi Horace, conseillers, ainsi que Mme Marie-Lude Pierre-Louis et son 

époux M. Evens Pierre-Antoine, conseillers. 
 

Nous félicitons les membres de ces deux conseils de district nouvellement élus et les gardons dans nos prières. 
 

Anniversaire de naissance 
Le 5 août, M. l’abbé Yvon Carpentier du Canada, ancien directeur général, célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 8 août, Mme Ynocencia Ozoria de la République Dominicaine, actuelle conseillère comme membre associée au 

Conseil central, célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 19 août, M. l’abbé Jomanas Eustache d’Haïti, actuel conseiller au Conseil central, célébrera son anniversaire de 

naissance. 

Le 26 août, M. l’abbé François Hamel du Canada, ancien directeur général, célébrera son anniversaire de naissance. 
 

Anniversaires d’incorporation à l’Institut  
Le 1er août, M. l’abbé Michel Charbonneau, d’Équateur célébrera 50 années d’incorporation à l’Institut. 

Le 6 août, M. l’abbé Gilbert Doddatto, du Canada célébrera 25 années d’incorporation à l’Institut. 

Le 27 août, Mme Maria Altagracia Reyes de République Dominicaine célébrera 25 années d’incorporation à 

l’Institut. 

Le 27 août, Mme Saturnina Sosa de République Dominicaine célébrera 25 années d’incorporation à l’Institut. 
 

Anniversaires de stabilité 
Le 2 août, M. l’abbé Jaime Alberto Heano Arroyave de Colombie célébrera 25 années de stabilité dans l’Institut. 

Le 2 août, M. l’abbé Robert Lebel du Canada célébrera 25 années de stabilité dans l’Institut. 

Le 3 août, M. l’abbé Rafael Meija de République Dominicaine célébrera 25 années de stabilité dans l’Institut. 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque anniversaire 

en juillet. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 3 Septembre 2019 
 

 
Pour créer la paix 
 

Chers amis,  
 

Il nous arrive de nous demander comment nous pourrions apporter davantage de paix dans notre milieu 

familial, au sein d’une équipe de travail ou encore dans un autre milieu où nous évoluons. Bien sûr, nous 

pouvons continuer à scruter comment personnellement nous vivons notre spiritualité du 5-5-5, comment 

nous essayons de construire la paix, de cultiver un langage positif et d’accomplir des gestes inclusifs et 

fraternels.  
 

Mais, j’aimerais situer notre spiritualité dans l’axe des deux grandes orientations de vie qui doivent 

constamment nous animer comme chrétiens. En effet, la Bible nous rappelle que nous avons été créés pour 

deux objectifs : pour rendre gloire à Dieu en toutes choses et pour faire du bien aux autres. Notre 

spiritualité du 5-5-5 vient détailler comment accomplir ces deux orientations.  
 

Le plus souvent les deux attitudes qui nous empêchent de créer la paix là où nous œuvrons sont le 

repliement sur soi et la peur. Par exemple, au lieu de voir les événements dans la perspective du bien 

commun ou de la croissance des autres, nous les regardons en termes de ce que cela va nous rapporter ou 

nous enlever personnellement. Donc, nous regardons et anticipons les choses en fonction de nous-mêmes 

plutôt qu’en regard de l’ensemble de la situation. Alors, nous contraignons notre générosité et notre sens 

de la gratuité : nous commençons à compter les heures dévolues à ce projet plutôt qu’à le contempler en 

fonction de la gloire qu’il rapportera à Dieu et du bien qu’il procurera aux autres. 
 

Ensuite, il y a la peur qui nous paralyse et nous empêche de prendre des risques quelques fois nécessaires 

pour nous sortir d’une impasse. La peur vient du fait encore une fois que nous sommes centrés sur ce qui 

va nous déranger, nous désinstaller ou nous amoindrir d’une manière ou d’une autre. Au lieu de voir une 

perte de manière objective comme un gain à long terme, nous considérons la perte comme un ennemi à 

combattre. Aussi, notre désir de solution instantanée pour colmater notre peur ou notre besoin de confort 

risque d’empêcher d’adopter une solution qui aura plus de résultat à long terme et qui facilitera les choses 

des années durant même si, au moment présent, elle semble moins bien nous servir.  
 

Encore une fois, regardons nos modèles préférés, la Vierge Marie et le Père Parent notre fondateur. Marie 

a préféré l’inconfort et l’insécurité du voyage pour venir en aide à sa cousine Élizabeth. Elle s’est oubliée 

elle-même pour rendre service à l’autre et ce, malgré toutes les interrogations qui pouvaient alors l’habiter 

concernant son avenir. Dieu a compris son questionnement et lui a répondu par la bouche d’Élizabeth. Le 

Père Parent a lui aussi répondu généreusement à l’appel, dès son jeune âge, malgré les prognostiques du 

médecin qui n’étaient pas très bonnes. Au lieu de se regarder lui-même et sa santé, il a fait pleine confiance 

au Seigneur et s’est engagé à sa suite. Sa santé s’est améliorée par la suite. 
 

Il en va de même pour Abraham dans sa prière. Dans la liturgie récente, nous avons vu comment il ne 

pensait pas à lui-même dans son intercession en faveur de Sodome et Gomorrhe. Il a même marchandé 

avec Dieu pour obtenir qu’aucune personne juste ne soit atteinte par le châtiment que Dieu avait prévu 

pour ces deux villes. Dieu a écouté sa prière : aucun juste n’a été atteint par ce châtiment. 
 

Et nous? Pouvons-nous mettre de côté la peur et le repliement sur nous-mêmes lorsque vient le temps 

d’être généreux, de nous engager, de donner un peu plus de nous-mêmes, et surtout pour mieux garder la 

paix dans notre milieu? Alors, donnons plus que nous attendons des autres; plus nous donnons, plus nous 

recevrons et plus nous bâtirons la paix dans notre milieu. 
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Pensée du P. Parent  
« Donnons aux autres l’amabilité que nous avons reçue de Dieu et avec laquelle ils partiront sans rien 

nous ôter.  Nous resterons aussi riches, ils seront moins pauvres. »  (Louis-Marie Parent o.m.i.) 

 

Nouvelles du Directeur 
Notre prochaine réunion du conseil central aura lieu par vidéoconférence le 23 septembre prochain. Nous 

vous remercions à l’avance pour votre prière pour le succès de cette rencontre.  

 

Anniversaire de naissance 
Le 1er septembre, M. l’abbé Innasi Mudiyappan du Tamil Nadu, actuel conseiller au conseil central, 

célébrera son anniversaire de naissance. 
 

Le 6 septembre, Mme Renée Croteau du Canada, membre associée et bénévole à la Maison centrale, 

célébrera son anniversaire de naissance. 

 

Anniversaire d’ordination 
Le 19 septembre, M. l’abbé Grégoire Lapointe du Canada célébrera son 60e anniversaire de sacerdoce. 

 

Anniversaires d’incorporation à l’Institut  
Le 11 septembre, M. l’abbé Yves Dionne célébrera 25 années d’incorporation à l’Institut. 

 

Anniversaires de stabilité 
Le 9 septembre, M. l’abbé Ramon Antonio Araujo Tejada de République Dominicaine célébrera 25 années 

de stabilité dans l’Institut. 

 

Le 9 septembre, M. l’abbé Andrés Solano Sosa de République Dominicaine célébrera 25 années de 

stabilité dans l’Institut. 
 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque 

anniversaire en septembre. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement 

de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 4 Octobre 2019 

 

 
 
 
 
Je suis une mission 
 

Chers amis,  
 

À l’occasion du centenaire de la lettre apostolique de Benoît XV, Maximum Illud (30 novembre 1919), 

sur la mission de l’Église, le pape François vient d’écrire un message particulier pour la journée mondiale 

des missions qui aura lieu le dimanche 20 octobre prochain. La journée comme telle fut instituée par Pie 

XI en 1926; elle a pour but d’encourager les fidèles à prier pour les missions et à s’y impliquer 

personnellement quand c’est possible. Cette journée rappelle aussi le caractère essentiellement 

missionnaire de l’Église en marche et de chacun des baptisés qui la compose. 
 

Le message du Pape François, pour sa part, nous amène à considérer tout le mois d’octobre comme un 

temps de réflexion sur le rôle missionnaire de l’Église et sur notre appel personnel à la mission. Il reprend 

les points forts de Maximum Illud qu’il considère comme visionnaires et prophétiques, et il les traduit en 

mots compréhensibles pour notre contexte actuel. Entre autres, le Pape nous rappelle l’importance de 

raviver notre engagement missionnaire personnel au travers la mission de l’Église en faisant surgir un 

nouvel élan évangélique dans l’œuvre de la prédication qui apporte le salut au monde par Jésus-Christ 

mort et ressuscité. Il nous rappelle aussi que notre foi n’est pas quelque chose de privé dont la dynamique 

s’étale de haut en bas entre Dieu et soi seulement; le mouvement d’une foi authentique déborde aussi à 

l’horizontal vers tous les êtres humains, nos frères et sœurs, tous issus du même Père. La foi authentique 

contient en elle-même un élan missionnaire qui pousse vers les autres pour qu’ils expérimentent à leur 

tour la charité du Christ. Nous y voilà! Nous sommes en plein dans notre spiritualité: bâtir la paix dans la 

fraternité, œuvrer dans la charité inconditionnelle. 
 

La foi nous est donnée gratuitement au baptême. C’est un don qui nous met en perpétuelle communion 

avec la Trinité. Cette vie divine en nous se doit d’être partagée, communiquée et proclamée; elle ne peut 

rester ensevelie dans les « celliers » de notre vie intérieure. De plus, il est de notre responsabilité de la 

partager et de la communiquer à toute personne, sans exception, parce que Dieu veut attirer toute personne 

à lui. Cette dynamique nous entraîne inévitablement à vivre une conversion constante, à un retournement 

de notre être qui est naturellement porté à se replier sur lui-même. Ce retournement nous ouvre à toute 

personne sans exclusion; il nous transforme du fait que nous acceptons le sacrifice constant de nos vies, 

par le don gratuit de nous-mêmes.  
 

Ainsi, je deviens moi-même une mission toujours en marche. Chacun de nous sommes une mission à tout 

instant du jour, dans le moment présent qui s’étale devant nous. À chaque instant, la foi, l’espérance et la 

charité nous propulsent vers les autres qui nous entourent et qui sont dans le besoin. À chaque instant, je 

suis une mission constante, détournée de moi-même pour être tournée vers les autres car, par moi, Dieu 

veut que toute personne arrive à la connaissance de la vérité (cf:1 Tim 2 :4). Ainsi notre mission s’enracine 

dans la paternité du Père céleste et dans la maternité de l’Église. Benoit XV dit dans Maximum Illud: «La 

personne qui prêche Dieu doit être une personne de Dieu.» Cela convie non seulement à l’efficacité 

technique de l’annonce du salut, mais surtout à la sainteté personnelle qui doit animer tous ceux et celles 

qui sont en mission pour Dieu. 
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En terminant, je ne peux m’empêcher de penser à la petite Thérèse, dont c’est la fête liturgique le 1er 

octobre. Elle a été choisie pour être patronne des missions justement non pas à cause d’une grande 

efficacité de prédication ou d’un grand rayonnement apostolique. Elle n’a jamais quitté son couvent et 

elle est morte très jeune. Mais, à chaque jour qu’elle a vécu, tout son être était intensément tourné vers les 

autres, dans la foi et la charité, dans la gratuité du don d’elle-même et même au prix du sacrifice de sa vie. 

Elle était constamment en quête de leur conversion et de leur transformation spirituelle. La mission est 

donc pour chacun de nous, que nous soyons en santé ou handicapé, que nous ayons des charismes 

apparents ou des talents cachés: tous, nous sommes appelés en ce mois d’octobre, grâce à l’intercession 

de Notre-Dame-du-très-Saint-Rosaire et de Sainte Thérèse, à devenir de plus en plus « une mission ». Je 

suis une mission, non pas isolée des autres, mais avec tous mes frères et sœurs qui cherchons ensemble à 

bâtir la paix et la fraternité dans le Royaume du Père. 
 

Pensée du P. Parent 
« Comme chrétiens, nous aurons un rayonnement certain si nous sommes attentifs aux autres, si nous 

avons assez de maturité pour prendre en charge les autres, assez de respect pour les accepter tels qu’ils 

sont avec leurs richesses et leurs indigences. »  (Louis-Marie Parent o.m.i.) 
 

Nouvelles du Directeur 
Tel que prévu, notre dernière réunion du Conseil central a eu lieu par vidéoconférence le 23 septembre 

dernier. Nous vous remercions infiniment pour votre prière qui nous a soutenus tout au long de cette 

rencontre.  
 

Anniversaires de naissance 
Le 11 octobre, M. l’abbé Anthony Ciorra, actuel directeur du district des États-Unis célébrera son 

anniversaire de naissance. 

Le 29 octobre, M. l’abbé Andrew Sioleti, actuel assistant directeur général, célébrera son anniversaire de 

naissance. 
 

Anniversaire d’incorporation à l’Institut  
Le 23 octobre, M. Anthonipillai Tony Jeray célébrera 25 années d’incorporation à l’Institut. 
 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque 

anniversaire en octobre. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de 

vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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La vie après la mort 
 

Chers amis,  
 

Novembre est le mois où nous célébrons les âmes des défunts et de tous les saints. L’occasion nous est 

offerte pour réfléchir sur la vie après la mort. On dit souvent que personne n’est revenu pour nous dire 

comment est la vie après la mort. Personne n’est revenu effectivement; mais, souvenons-nous que les 

Écritures nous en dévoilent des bribes. C’est le cas du récit que Jésus raconte au sujet de Lazare et de 

l’homme riche qui se retrouvent dans des postures différentes après la mort (Lc 16, 19-31). 
 

Au fond, si nous observons le plan de Dieu sur l’humanité et pourquoi il a créé l’homme et la femme, 

nous retrouvons des éléments de réponse à nos questions sur l’au-delà. En effet, Dieu nous a créés après 

avoir créé toute la nature. Il fait de nous ses intendants auprès de celle-ci, c’est-à-dire, Dieu se fie sur nous 

pour prendre soin de sa création, pour la faire fructifier, pour l’amener à maturité. Donc, pour que notre 

vie terrestre soit vécue pleinement et de manière signifiante, chacun de nous doit se poser la question 

suivante: « Suis-je en train de vivre en plénitude le but de ma naissance sur terre? » La réponse à cette 

question nous met en piste pour mieux comprendre comment se produira notre vie après la mort. 
 

En effet, Dieu veut nous instruire sur notre manière de vivre ici-bas tandis qu’il est encore temps. C’est 

une invitation, bien sûr, à écouter et à vivre les Écritures. Celles-ci nous ramènent constamment à la 

manière dont nous respectons les autres, ceux et celles qui nous entourent et à la manière dont nous 

prenons soin de la nature et de la création de Dieu en général. Jésus explique le sens du jugement dernier 

de cette façon: « Chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que 

vous l’avez fait » (Mt 25, 40). Si nous vivons avec une attention constante pour ceux et celles qui sont sur 

notre route, que nous nous préoccupons de la nature, de l’environnement et de la justice sociale, alors nous 

célébrons la raison de notre vie sur terre et nous contribuons à faire advenir le règne de Dieu. 
 

Pourquoi est-ce si important? Bien sûr, pour s’assurer du bien-être de notre prochain, mais aussi pour 

notre propre vie éternelle. Nous continuerons à vivre dans l’au-delà selon ce que nous avons vécu sur 

terre. Avons-nous beaucoup partagé ici-bas? Alors, il nous sera donné au ciel profusion de grâces et 

d’amour. Avons-nous beaucoup pardonné ici-bas? Alors, il nous sera beaucoup pardonné au ciel. Avons-

nous tenté d’établir des ponts entre les personnes ici-bas? Alors, des ponts seront créés entre nous et le 

Seigneur et tout son monde spirituel. Même si personne n’est jamais venu nous parler en clair de la vie 

après la mort, notre foi nous dit qu’il y a autre chose après la mort, et c’est ici sur terre que nous préparons 

cette autre vie. Jésus a levé le voile sur cette vie en disant: « Dans la maison de mon Père, il y a de 

nombreuses demeures… Quand je serai parti vous préparer une place, je reviendrai et je vous emmènerai 

auprès de moi, afin que là où je suis, vous soyez, vous aussi » (Jn 14, 2-3). L’important c’est de suivre 

Jésus. Qui marche dans les pas de Jésus sur cette terre, pourra aussi marcher avec lui au ciel. 
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Alors, méfions-nous de la tiédeur et de l’indifférence à l’égard de la misère des autres. Prenons la route 

du partage et de la fraternité. Devenons des êtres conscients de la misère autour de nous; soyons attentifs 

et réagissons sur le champ par un geste de charité. 
 

Pensée du P. Parent 
« Le prochain, c’est le terrain où doit atterrir ma force d’aimer. »  (Louis-Marie Parent o.m.i.) 

 

Nouvelles du Directeur 
Le 2 novembre, ayons une pensée particulière pour tous nos membres décédés et plus spécialement pour 

ceux et celles qui sont décédées cette année. Pensons à notre fondateur, le P. Louis-Marie Parent, déjà 

dans la gloire du Père, et prions aussi pour les membres défunts de nos familles. 
 

À la fin de novembre, je rendrai visite aux membres de la Colombie. 
 

Anniversaires de naissance 

Le 2 novembre, Richard Normandin, du Canada, bénévole à la Maison centrale, célébrera son 

anniversaire. 

Le 3 novembre, Patricia Blandon, affiliée et comptable à la Maison centrale, célébrera son anniversaire. 

Le 5 novembre, Marie-Andrée Groarke, archiviste à la Maison centrale, célébrera son anniversaire. 

Le 24 novembre, M. l’abbé Laurier Albert, du Canada, conseiller et secrétaire du Conseil central, célébrera 

son anniversaire. 

Le 30 novembre, Francis Evens, directeur du district d’Haïti célébrera son anniversaire. 
 

Anniversaire d’incorporation à l’Institut  
Le 20 novembre, M. l’abbé William J. McKeone des États-Unis célébrera 25 années d’incorporation à 

l’Institut. 
 

En terminant, je désire offrir mes plus humbles excuses à M. Denis Fortier, notre directeur des services 

administratifs, qui a célébré son anniversaire le 21 septembre dernier. Nous avons oublié de l’indiquer 

dans la lettre de septembre. 
 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque 

anniversaire en novembre. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement 

de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Paix aux personnes de bonne volonté 
Chers amis, 
 

Les fêtes de Noël et du nouvel an approchent à grands pas. Ce temps de réjouissance nous permet de nous 

retrouver en famille, avec nos proches et avec nos amis. Pour nous, Voluntas Dei, ce sont là des occasions 

magnifiques pour bâtir la paix et la fraternité. Souvent, il s’agit de réels défis selon ce que les liens 

familiaux sont tendus ou pas. Mais nous avons une spiritualité qui nous propulse en avant et nous exhorte 

à vivre en paix les uns avec les autres.  
 

Le P. Parent faisait le lien entre le fait de vivre la volonté de Dieu et de conserver la paix en soi. En effet, 

accomplir la volonté de Dieu en toutes choses est la clé pour entretenir la paix en soi et autour de soi. 

Jésus aussi disait ceci : « Ce n’est pas en me disant : ‘Seigneur, Seigneur !’ que vous entrerez dans le 

Royaume des Cieux, mais c’est en faisant la volonté de mon Père qui est aux cieux (Mt 7, 21). » Il ne 

s’agit pas ici d’une paix superficielle que le simple silence extérieur pourrait procurer. Il s’agit plutôt 

d’une paix existentielle qui se vit en profondeur quel que soit la situation de vie que nous ayons à 

envisager. C’est une certitude de la présence de Dieu enracinée en soi du fait de se reconnaître dans le 

sillon de sa divine volonté. Cette grâce nul ne peut se la donner. Elle provient de Dieu comme un fruit qui 

se manifeste à la suite de nos efforts et de notre bonne volonté : « Je vous laisse la paix, je vous donne ma 

paix ; ce n’est pas à la manière du monde que je vous la donne. Que votre cœur ne soit pas bouleversé ni 

effrayé (Jn 14, 27). » 
 

Les anges le chantaient à la naissance de Jésus : « Paix aux personnes de bonne volonté! » Si nous sommes 

foncièrement tournés vers la volonté de Dieu, le Seigneur saura nous placer dans sa paix et dans sa joie. 

Voilà les fruits que nous procurent l’accomplissement de la volonté de Dieu dans nos vies de tous les 

jours. Oui, c’est dans l’exercice quotidien de la volonté de Dieu qu’une paix réelle et profonde finit par 

s’installer. C’est dans le concret de la vie, des choix que nous faisons chaque jour en lien avec l’Évangile. 

C’est à chaque jour que nous devons nous regarder nous-mêmes en vérité et nous poser la question 

suivante : « Suis-je vraiment et véritablement dans la volonté de Dieu en ce moment? … Qu’est-ce qui 

m’empêche de l’être? Est-ce que ma conduite, mes choix expriment que je suis en train d’accomplir la 

volonté de Dieu? » 
 

Il peut arriver que nous ne soyons pas certains de l’être. Prenons par exemple, les mages venus d’Orient : 

ils leur semblaient avoir vu dans les constellations célestes un signe de l’arrivée d’un futur roi en Israël. 

Ils n’étaient pas du tout de la culture ou de la religion juive. Et pourtant, ils ont écouté la vérité de leur 

cœur et se sont laissé guider jusqu’à partir concrètement pour se rendre dans ce pays étranger, un long 

périple qu’ils ont accompli, sur les mêmes routes qu’Abraham, et non sans un certain questionnement 

intérieur. Leur voyage réalisé dans la foi fut récompensé : ils se sont retrouvés face à face avec le Roi des 

rois, Jésus, et en ont ressenti une immense joie. Par ailleurs, le roi Hérode, rempli de son égo et de ses 
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désirs de pouvoir, n’était certes pas « de bonne volonté » et encore moins « dans la volonté de Dieu ». On 

peut constater ce qu’il a fait et là où ses actions et ses décisions l’ont conduit. 
 

Suis-je comme Hérode, me laissant conduire par des sentiments superficiels, ou, suis-je comme les mages 

qui se sont laissé guider par la vérité de leur cœur et par leur « bonne volonté »? 
 

Pour vivre concrètement ce que les anges ont annoncé : « Paix aux personnes de bonne volonté », 

comment vais-je me préparer à ce Noël? Laissons la vérité de notre cœur nous guider et nous trouverons 

ou garderons la paix en nous-mêmes.  
 

Pensée du P. Parent  
«Veux-tu être le semeur d’un jour, sème des fleurs.  Veux-tu être un semeur d’une vie, sème un arbre.  

Veux-tu être un semeur d’éternité; sème la paix, l’amour, la joie.» (Louis-Marie Parent o.m.i.) 

Nouvelles du Directeur 
Notre prochaine réunion du Conseil central aura lieu en personne, en Colombie, du 1er au 6 décembre. 

Nous vous remercions à l’avance pour vos prières tout au long de cette rencontre.  
 

Laissez-moi vous offrir à tous mes 
meilleurs vœux de joie, de PAIX, 

d’amour et de bonne santé en ce temps de 
Noël et de la nouvelle année. Que Dieu 
vous bénisse ainsi que tous ceux et celles 

que vous chérissez! 
Anniversaires de naissance  
Le 12 décembre, M. Roger CORNEAU I.V.Dei, du Canada, bénévole à la Maison central, célébrera son 

anniversaire. 
 

Anniversaires de mariage 
Le 6 décembre, MARIATHAS, Arganchippillai et Mary Josephine du Sri Lanka, célèbreront 50 ans de 

mariage. 

Le 8 décembre, CHERY, Justin Harry et VALCOURT, Marie Carmelle d’Haïti, célébreront 25 ans de 

mariage. 
 

Aspirat 
Le 1er décembre, M. l’abbé Jean Dubé du Canada soulignera 25 années d’incorporation à l’Institut. 
 

Je vous invite à prier pour ces membres à l’occasion de leurs anniversaires, ainsi que tous les autres 

qui vivent un anniversaire quelconque en décembre. Que Dieu continue de les bénir et de les 

accompagner dans leur cheminement de vie.  

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Que le Seigneur te bénisse et te garde! 

Chers amis, 

La liturgie avec laquelle nous commençons cette nouvelle année nous propose d’offrir et d’accueillir la 

bénédiction de Dieu dans nos vies et nous exhorte non seulement à donner des bénédictions aux autres, 

mais aussi à ce que toute notre personne devienne une bénédiction pour les autres (Nb 6).  

Chaque fois que nous entamons une nouvelle année, nous désirons le meilleur pour nous-mêmes et pour 

nos êtres chers. C’est un peu pour cette raison que nous essayons de prendre des résolutions pour 

commencer l’année du bon pied. Quel que soit le domaine, spirituel, physique, ou autres, nous essayons 

de tourner la page sur le passé qui n’a pas toujours été reluisant pour nous remettre en marche avec de 

meilleures dispositions. Mais avec le temps et l’expérience, nous réalisons assez rapidement que tenir ses 

résolutions n’est pas toujours chose facile! 

Le Seigneur nous invite quand même à cultiver « notre bonne volonté », comme nous le mentionnions 

dans la lettre de décembre. Il nous invite à faire des efforts au quotidien pour écouter la vérité de notre 

cœur en ce qui concerne nos relations avec les autres. Bien sûr, c’est facile de bénir ceux et celles que 

nous aimons et qui nous sont favorables. Mais, aimer et bénir ceux qui nous ont pris en aversion, c’est une 

toute autre histoire. 

Et pourtant, c’est là où notre bénédiction est requise et peut porter des fruits insoupçonnés. Peut-être allez-

vous me demander : « Comment peut-on bénir quelqu’un? » La réponse est dans le livre des Nombres au 

chapitre 6, versets 22 à 27 : Le Seigneur parla à Moïse. Il dit: « Parle à Aaron et à ses fils. Tu leur diras : 

Voici en quels termes vous bénirez les fils d’Israël: ‘Que le Seigneur te bénisse et te garde! Que le Seigneur 

fasse briller sur toi son visage, qu’il te prenne en grâce! Que le Seigneur tourne vers toi son visage, qu’il 

t’apporte la paix!’ Ils invoqueront ainsi mon nom sur les fils d'Israël, et moi, je les bénirai. » 

Il s’agit de se mettre en présence de Dieu et de placer symboliquement devant soi toute personne à qui 

nous désirons accorder une bénédiction, en particulier si c’est une personne avec qui la relation a été 

brisée. Nous pourrions simplement proclamer cet extrait biblique en pensant à celle-ci, en désirant 

ardemment le bien pour elle. La bénédiction accordée dans la foi et la charité suscitera un pont spirituel 

entre nous et cette personne; ce faisant, le Seigneur accordera en son temps les grâces nécessaires pour 

nous permettre, si possible, de rebâtir la relation brisée, du moins en nous accordant la paix intérieure en 

regard de cette personne. 

C’est un acte de foi et de charité à poser et, d’après plusieurs témoignages de personnes ayant vécu la 

bénédiction pour autrui, il s’agit là d’une démarche qui donne de vrais résultats. 

À l’aube de cette nouvelle année, je nous invite donc à prendre l’habitude de bénir, au nom du Seigneur 

Jésus, tous ceux et celles qui nous entourent et avec qui nous vivons. Par le fait même, nous deviendrons 

des êtres de pardon et de réconciliation. Pasteurs, bénissez vos paroissiens. Parents, bénissez vos enfants. 

Enfants, bénissez vos parents, ainsi que vos frères et sœurs. Patrons, bénissez vos employés. Employés, 

bénissez vos patrons. Soyons tous et toutes une bénédiction selon le cœur de Dieu! Ainsi le règne de paix 

viendra sur chacun de nous. 
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Et moi-même, en tant que directeur général de l’Institut, je vous demande pardon si j’ai blessé certains 

parmi vous. Aussi, je vous bénis abondamment en demandant à Dieu de vous combler de grâces dans tous 

vos besoins. Bonne heureuse et sainte année 2020! 

Pensée du P. Parent  
« L’être humain se construit plus par le pardon, que par la haine ou le chagrin accumulé et remâché. » 

(Louis-Marie Parent o.m.i.) 

Nouvelles du Directeur 
À notre dernière réunion du Conseil central, réunion qui a eu lieu en Colombie au début de décembre, 

nous avons accepté à la stabilité Louis Arockia PRADEEP du Tamil Nadu (Inde) et Juan Alberto GOMEZ 

MORALES (Cuba). Nous avons aussi rencontré tous les membres de la Région de Colombie et, après 

consultation auprès de ceux-ci, avons nommé un nouveau directeur pour la Région et un nouveau conseil 

régional. Il s’agit de : 
 

Jaime Alberto HENAO ARROYAVE, directeur; Esmaragdo de Jesús TAMAYO MÚNERA, 

directeur adjoint; Guillermo PÉREZ MONTOYA, conseiller, M. et Mme Edward RENGIFO 

DORADO et Marta VELÁSQUEZ, conseillers. 
 

Nous planifions notre prochaine réunion du conseil central pour le 24 février 2020 en vidéoconférence.  

Je planifie faire une visite canonique en Éthiopie et au Vietnam vers la fin de janvier, début de février. 

Le conseiller Rory Murphy va m’accompagner dans ces deux visites. 
 

La statue de la Sainte Vierge en provenance de la première maison des Voluntas Dei fondée par le P. 

Parent au Sri Lanka, qui avait été rapportée au Québec pendant la guerre civile et gardée à la Maison 

centrale à la demande du P. Parent, vient d’être retournée au Sri Lanka en son lieu d’origine.  
 

Anniversaire de naissance 
Le 13 janvier, M. l’abbé Lloyd SHANTI KUMAR I.V.Dei, directeur du district du Sri Lanka, célébrera son 

anniversaire. 

Le 27 janvier, M. l’abbé Vicente SANCHEZ BURGOS I.V.Dei, directeur du district Alta Gracia en 

République Dominicaine, célébrera son anniversaire. 
 

Je vous invite à prier pour ces membres à l’occasion de leurs anniversaires, ainsi que tous les autres 

qui vivent un anniversaire quelconque en janvier. Que Dieu continue de les bénir et de les 

accompagner dans leur cheminement de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Vous êtes la lumière du monde! 

Chers amis, 

Depuis 22 ans déjà, grâce à Saint Jean-Paul II, en ouverture du mois de février, nous célébrons la Journée 

Mondiale pour la vie consacrée. Cette célébration se tient le 2 février, jour même de la fête de la 

présentation de Jésus au temple. En effet, dans la tradition hébraïque, 40 jours après la naissance d’un 

premier-né mâle, celui-ci était amené au temple pour y être consacré au Seigneur. En posant ce geste, 

Joseph et Marie étaient non seulement en train d’accomplir un rite de leur tradition, mais ils permettaient 

à Dieu de se manifester en son Fils, ce qui faisait dire au vieillard Syméon : « Maintenant, ô Maître 

souverain, tu peux laisser ton serviteur s’en aller en paix, selon ta parole. Car mes yeux ont vu le salut que 

tu préparais à la face des peuples, lumière qui se révèle aux nations et donne gloire à ton peuple Israël » 

(Lc 2, 29). 

C’est pourquoi cette fête est également connue sous le terme de chandeleur, ou, fête des chandelles. Par 

la bénédiction des cierges allumés en procession et ensuite rapportés dans les maisons, l’Église souligne 

à la fois que le Christ est lumière dans nos vies quotidiennes et que, de ce fait, nous aussi, baptisés dans 

le Christ, nous sommes « lumière du monde » (cf : Mt 5, 14). En proclamant ceci, Jésus parlait de tous 

ceux et celles qui marcheraient à sa suite en tant que disciples à travers les siècles. 

Parmi ceux et celles qui suivent le Christ, il y a plus spécialement les personnes consacrées à Dieu par des 

vœux particuliers, entre autres, de pauvreté, de chasteté et d’obéissance. Cette consécration peut se vivre 

dans la vie religieuse, monastique ou érémétique, mais elle peut se vivre aussi en plein monde comme le 

font les membres d’instituts séculiers. « Être consacré » veut dire « être mis à part » pour une mission ou 

pour un rôle particulier. Ainsi, les personnes consacrées ont un rôle particulier, une mission spéciale dans 

l’Église. La fête du 2 février représente, pour chacune de ces personnes consacrées, une occasion de réviser 

l’état de sa consécration face à Dieu et de se présenter elle-même à nouveau devant le Seigneur pour 

renouveler ses engagements à devenir davantage lumière du Christ dans le monde d’aujourd’hui. 

Comment exprimer par notre être et notre action que nous sommes lumière du Christ? Saint Jean le dit 

dans sa première épitre au chapitre 4, par l’amour que nous nous portons les uns aux autres. Or, Jean dit 

dans cette même épître : « Dieu est amour, Dieu est lumière ». Donc, si nous nous aimons les uns les 

autres, nous portons la lumière de Dieu en nous. Plus nous aimons, plus nous rayonnons la lumière du 

Christ en nous et autour de nous. L’amour devient l’expression de la présence de Dieu, de sa lumière 

divine. Souvenons-nous que notre spiritualité 5-5-5 et notre charisme deviennent des instruments 

indispensables pour nous permettre le dépassement dans l’amour. 

Aussi, pour les personnes consacrées, l’expression de l’amour de Dieu prend une couleur spéciale par 

l’expérience vécue des trois conseils évangéliques. Le Père Parent aimait souligner en particulier 

l’importance du conseil évangélique de l’obéissance à la conscience éclairée par l’Évangile et par les 

constitutions de notre Institut. Le défi vécu dans le monde actuel par les membres d’instituts séculiers est 

bien réel. Les invitations à suivre d’autres voies que celles proposées par l’Évangile ne manquent pas. La 

consécration à Dieu en plein monde exige à la fois une centralisation sur Dieu et sur l’Évangile, et une 

capacité d’application et d’intégration de ces valeurs dans le contexte ambiant où les occasions pour se 
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dépasser dans l’amour des autres surgissent de toutes parts. Ces occasions deviennent les lieux nous 

permettant de devenir lumière du Christ en plein monde.  

Chères frères et sœurs, en tant que personnes consacrées, profitons bien de cette grande fête dans l‘Église 

pour réviser l’état de notre consécration et pour renouveler notre ardeur et notre passion à vouloir suivre 

le Christ, premier servi dans nos vies. Ainsi nous deviendrons assurément « lumière du monde » avec le 

Christ. 

Pensée du P. Parent  
« Comme chrétiens, nous aurons un rayonnement certain si nous sommes attentifs aux autres, si nous 

avons assez de maturité pour prendre en charge les autres, assez de respect pour les accepter tels qu’ils 

sont avec leurs richesses et leurs indigences. » (Louis-Marie Parent o.m.i.) 
 

Nouvelles du Directeur 
Nous aurons une réunion du Conseil central en vidéoconférence le 24 février prochain. Encore une fois, 

nous nous en remettons à vos ferventes prières pour le succès de cette réunion. 

 

Anniversaire de naissance 
Le 6 février, M. l’abbé Guillermo Pérez I.V.Dei, traducteur au service de l’administration centrale, 

célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 19 février, Mme Violaine Couture, oblate missionnaire de Marie Immaculée, secrétaire à 

l’administration centrale, célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 22 février, M. l’abbé Marc-Arthur François I.V.Dei, conseiller au Conseil central, célébrera son 

anniversaire de naissance. 

 

Anniversaire de mariage 
Le 11 février, M. Arokiyanathar et Mme Maria Fatima JERUBIN du Sri Lanka célébrerons leur 25e 

anniversaire de mariage. 
 

Je vous invite à prier pour ces membres à l’occasion de leurs anniversaires, ainsi que tous les autres 

qui vivent un anniversaire quelconque en février. Que Dieu continue de les bénir et de les 

accompagner dans leur cheminement de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 9 Mars 2020 
 

 

Pour une vie missionnaire efficace 

Chers amis, 

Comme vous le savez, le mois de mars est ponctué par deux célébrations ecclésiales importantes : d’abord, 

nous venons de commencer le Carême, puis, le 25 mars, nous célébrerons la fête de l’Annonciation, notre 

fête patronale au niveau de l’Institut. Le mois de mars sera pour chacun de nous, en quelque sorte, une 

rampe de lancement pour Pâques qui arrivera cette fois le 12 avril. Nous voici donc dans une période de 

l’année liturgique qui représente un temps favorable à la révision personnelle, au ressourcement et à la 

dynamisation de notre baptême. 

Cette fois, je nous invite à réfléchir sur la manière de rendre efficace notre vie missionnaire. Bien sûr, je 

pourrais m’attarder longuement sur l’importance de notre vie de prière à envisager comme premier moteur 

pour une vie missionnaire efficace. En effet, la présence de Dieu est la première des cinq attitudes de vie 

à privilégier. Il y a aussi le témoignage que nous devons donner comme chrétiens et comme membres de 

l‘Institut séculier des Voluntas Dei. Ce témoignage se manifestera plus spécifiquement au travers la façon 

que nous mettons en œuvre personnellement et collectivement la spiritualité du 5-5-5. 

Voilà que notre spiritualité et nos attitudes de vie sont à nouveau soulignés comme des moyens importants 

pour devenir efficace dans notre vie missionnaire. Mais, aujourd’hui, j’aimerais m’arrêter plus 

particulièrement sur l’importance que nous donnons à la vie d’équipe, à l’équilibre de vie et au style de 

leadership pastoral que nous exerçons. 

D’abord, la vie d’équipe : qui n’a pas expérimenté dans sa vie ce proverbe qui dit que « deux ou trois têtes 

valent mieux qu’une »? Vivre la vie d’équipe en profondeur et en toute confiance, voilà une clé essentielle 

pour devenir efficace dans notre vie missionnaire. Les idées des uns et des autres viennent s’ajouter à nos 

projets personnels et collectifs pour les rendre plus effectifs. L’isolement, pour sa part, ferme l’accès à de 

nouvelles possibilités. Développer et assainir nos relations au sein de la vie d’équipe devient un atout pour 

la mission. 

Ensuite, comment arriver à un équilibre de vie? Souvent, nous devenons tellement emballés pour des 

projets que nous en oublions l’objectif premier qui est de faire connaître le Christ. Nous sommes tournés 

davantage sur nos propres idéaux, sur nos succès personnels que sur l’idéal évangélique. La revue du jour 

devient un moyen sine qua non pour nous permettre de retrouver un équilibre dans nos objectifs 

missionnaires, au jour le jour. Revisiter sa journée devant le Seigneur à la lumière de l’évangile et de notre 

spiritualité nous aide à nous recentrer sur l’essentiel de notre mission et à ne pas trébucher sur des éléments 

« accessoires ». Encore là, demander conseil auprès de son équipe peut aider à rééquilibrer, à recentrer ce 

qui a besoin de l’être. 

Il en va de même pour mieux développer son style de leadership pastoral. Revoir à chaque jour sa manière 

de diriger, de conseiller, de dynamiser les groupes que nous avons à charge et cela, à la lumière de 

l’évangile et de notre spiritualité, est une priorité indispensable au bien-être de notre vie missionnaire. 

Faut-il demander pardon pour avoir été trop directif, trop négatif ou trop brusque dans une démarche? 

N’hésitons pas à le faire avec humilité et avec la joie de l’évangile au cœur. Sommes-nous embêtés par 

une décision à prendre pour telle ou telle situation? Tournons-nous vers notre équipe de vie, mais aussi 
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vers notre équipe de travail pour y trouver les idées nécessaires qui vont ouvrir la voie à des changements 

positifs. 

Chères frères et sœurs, en tant que prêtres, que personnes consacrées ou affiliées, que couples engagés 

profitons bien de ce mois où la liturgie de l‘Église nous pousse à la transformation personnelle et 

collective. Tournons-nous vers le Christ qui a souffert sa passion, qui est mort et ressuscité, pour retrouver 

la force à chaque jour de nous laisser transformer pour que toute notre vie missionnaire devienne plus 

efficace. Ainsi, avec la Vierge Marie qui a toujours été présente à la mission de son Fils, nous deviendrons 

assurément « des disciples missionnaires au cœur de feu ». 

Pensée du P. Parent  
« La confiance te propulse sur la route du succès et tu ne peux pas rater ta mission. » (Louis-Marie 

Parent o.m.i.) 

Nouvelles du Directeur 
Nous avons eu notre réunion du Conseil central en vidéoconférence le 24 février dernier. Merci pour vos 

ferventes prières qui nous ont soutenus durant cette réunion. Voici quelques nouvelles: 

- M. Efrain HILDAGO ABREU de la République dominicaine a été accepté à la stabilité. 

- En Haïti, un nouveau prêtre Voluntas Dei a été ordonné le 18 janvier dernier: il s’agit de M. l’abbé 

Laurent HECTOR. Félicitations à notre nouveau prêtre! Continuons de le porter dans la prière, lui 

et son ministère. 

- Nos visites au Vietnam et en Éthiopie ont été fructueuses et nous vous remercions de vos 

prières qui nous ont soutenus durant ce périple: nous vous demandons de continuer de porter dans 

la prière le développement de l’Institut au Vietnam. 

- Notre prochaine réunion du Conseil central aura lieu le 4 mai prochain. Encore une fois, merci de 

nous porter dans la prière. Nous demandons aux conseils régionaux et de districts de nous faire 

parvenir leurs requêtes au moins quinze jours à l’avance. 

- Un simple rappel : le 25 mars est notre fête patronale. Merci de rehausser cette journée non 

seulement par votre prière personnelle, mais aussi, si possible, sous le regard de la Vierge de 

l’Annonciation, d’en faire une occasion de rencontres fraternelles, d’intercession et d’action de 

grâces pour notre Institut. 

 

Anniversaire de stabilité 
Le 11 mars, M. l’abbé Philippe DÉSIRÉ du district canadien célébrera son 25e anniversaire de stabilité. 
 

Je vous invite à prier pour lui et pour tout autre personne qui vit un anniversaire quelconque en 

mars. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de vie.  

 

 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 10 Avril 2020 
 

 

Alerte temporelle vs alerte spirituelle 

Chers amis, 

Nous vivons à une époque où les alertes sont nombreuses! Tous les jours, dans les journaux et aux 

nouvelles, nous voyons : alerte météo, ou encore, alerte« amber ». De plus, nos portables et téléphones 

cellulaires nous fournissent eux aussi des alertes nous indiquant l’arrivée de messages importants. Parmi 

toutes ces alertes, certaines sont plus prioritaires que d’autres et notre esprit doit sans cesse faire le choix 

entre ce qui est urgent et ce qui l’est moins. 

Dernièrement, nous sommes à l’affût de la montée du COVID-19 (coronavirus) qui est devenu une 

pandémie. À chaque jour, nous avons le réflexe de vérifier jusqu’où s’étendent ses ravages, ainsi que ses 

conséquences sur l'économie mondiale et la vie sociale en général. 

Devant toutes ces alertes, il nous arrive souvent d’expérimenter un certain stress, une certaine angoisse. 

Mais, comme chrétiens, chrétiennes, comme membres d’un Institut de vie consacrée, comment vivons-

nous les alertes spirituelles par rapport à toutes ces alertes temporelles auxquelles nous avons à faire face? 

Qu’entendons-nous par alertes spirituelles? Je veux parler ici de tous ces appels que le Seigneur nous fait 

dans son Évangile, appels à nous convertir et à croire à la Bonne Nouvelle du salut. Voici ce que Jésus dit 

dans l’évangile de Marc (1, 15) : « Les temps sont accomplis : le règne de Dieu est tout proche. 

Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. » Si le temps était déjà accompli à l’heure où Jésus était en ce 

monde, imaginez maintenant. Jésus voulait attirer l’attention de ses contemporains sur l’urgence de se 

convertir et de changer. Aujourd’hui, plus que jamais, nous avons besoin d’entendre à nouveau ce message 

qui nous tient en alerte, qui nous stimule à faire le bien et à nous détourner du mal. 

Nous sommes actuellement en période de carême, un temps pour nous remettre en question, un temps 

pour réviser nos attitudes, nos habitudes et nos priorités. Pâques est à notre porte, nous amenant à réfléchir 

et à méditer sur le mystère de la mort/résurrection de Jésus-Christ. Est-ce que les alertes temporelles 

prennent tellement de place dans nos vies qu’il n’y a plus d’espace pour traiter les alertes spirituelles? En 

d’autres mots, est-ce que nous nous laissons prendre par l’angoisse et la peur devant les défis actuels au 

point d’en oublier que Dieu nous habite et qu’Il nous invite à lui faire confiance?  Bien sûr, il y a des 

précautions à prendre devant un éventuel danger : par exemple, en ce qui concerne le COVID-19 

(coronavirus), il est important de suivre les consignes des autorités civiles, ecclésiastiques et médicales 

dans chacune de nos régions et de contribuer à la protection des plus vulnérables. En même temps, il 

importe aussi de modérer la panique qui pourrait surgir et qui risquerait de nuire au lieu d’aider à la 

situation. Une réaction équilibrée est nécessaire! Mais encore plus nécessaire, une attention quotidienne 

aux alertes spirituelles que le Seigneur nous fait au travers tous ces événements! 

Qu’est-ce que le Seigneur nous dit aujourd’hui au travers le coronavirus ou tout autre danger qui survient? 

Quels sont ses appels au travers ces événements? Une fois que ce virus sera vaincu, allons-nous retourner 

tout simplement à nos anciennes habitudes de vie, ou, serons-nous transformés par cet événement qui nous 

invite peut-être à être plus solidaires, à prier plus et à avoir plus confiance ? 
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Entre autres, voici ce que je nous propose pour faire place aux alertes spirituelles: une attention 

particulière au sacrement de la réconciliation vécu à partir d’un texte biblique. Ce sacrement nous est 

donné comme un cadeau par le Christ ressuscité. Chaque fois que nous nous y engageons dans la foi, dans 

l’humilité et en toute vérité, le Seigneur nous recrée par sa grâce. Il ne vient pas seulement enlever nos 

fautes, il vient changer peu à peu notre ADN spirituel terni par les blessures de la vie. Le Seigneur veut 

recréer toutes choses à neuf (Ap 21, 5). Il ne se contente pas de faire du nettoyage; il veut déraciner en 

nous le mal, l’extirper pour qu’il ne revienne pas. Il veut guérir les blessures fondamentales qui sont à la 

source de nos tendances au mal.  

Chères sœurs et chers frères! Si nous avons la possibilité de le faire, allons à se sacrement en toute 

confiance, avec un réel désir de conversion et d’humilité. Si nous ne pouvons pas le faire à cause de la 

distanciation sociale requise en cette période de pandémie, suivons la directive du Saint Père qui est de 

nous confesser directement à Dieu, à notre bon Papa qui nous accueille avec bonté et avec joie. Allons-y 

avec un esprit de foi et d’espérance aussi en Celui qui a donné sa vie pour que nous vivions d’une vie 

nouvelle, avec un ADN spirituel renouvelé!  

À tous et toutes, je souhaite un bon et saint carême vécu dans la foi l’espérance et la charité! 

 

Pensée du P. Parent  
« La confiance te propulse sur la route du succès et tu ne peux pas rater ta mission.» (Louis-Marie Parent o.m.i.) 

Nouvelles du Directeur 
À l’approche du triduum pascal, j’aimerais vous offrir à tous et toutes mes meilleurs souhaits pour une fête de 

Pâques vécue dans la foi, dans l’espérance et dans l’amour. Que le Christ ressuscité vous apporte sa bénédiction et 

sa paix! 
 

Soyons solidaires dans la prière. Le Saint Père nous rappelle que la prière nous unit les uns aux autres et à Dieu. 

Elle peut nous apporter le réconfort dont nous avons besoin. 
 

 

Anniversaires de naissance 
Le 5 avril, son Éminence le Cardinal Louis-Marie LING, du Laos, célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 10 avril, l’abbé Joseph SENGOL, directeur de la Région du Tamil Nadu, célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 14 avril, Mme Cécile DAVIDSON-CORNEAU du Canada, responsable des archives à la Maison centrale, 

célébrera son anniversaire de naissance. 

Le 29 avril, l’abbé Eduardo FONSECA PONCE directeur de la Région de Cuba, célébrera son anniversaire de 

naissance. 
 

Anniversaires d de sacerdoce 
Le 4 avril, M. l’abbé John CAMPOLI des États-Unis célébrera son 50e anniversaire dans d’ordination à la prêtrise. 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque anniversaire 

en avril. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de vie.  

 
S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 11 Mai 2020 
 

 

Portrait actuel : réalité d’aujourd’hui 

Depuis la mi-mars, le monde entier est plongé dans une pandémie hors du commun. Un petit virus, 

invisible à l’oeil nu, sans crier gare, est venu bouleverser nos vies, paralyser le monde du travail, prendre 

d’assaut nos hôpitaux, atteindre les personnes les plus vulnérables de nos sociétés et nous confiner 

indéfiniment entre les quatre murs de nos maisons, ou du moins en partie, jusqu’à ce que nous ayons 

trouvé un vaccin pour l’immunisation. Du jour au lendemain, nous nous sommes retrouvés atterrés, rendus 

impuissants par un ennemi plus fort que nous et, pourtant, plus petit que nous. 
 

Les bienfaits de ce temps de retrait, s’il en est, se trouvent sans doute dans le fait que, non seulement nous 

sommes obligés de refaire autrement et rapidement notre gestion de l’ensemble de nos services, mais nous 

en sommes venus, espérons-le, à une introspection obligée, nous tournant vers Dieu et sa Parole pour 

trouver un sens à tout ce qui nous arrive. 
 

Personnellement, ce fut pour moi l’occasion de chercher et de trouver chez certains prophètes du Premier 

Testament et dans les Évangiles un sens à cet événement. Par exemple, en lisant le prophète Isaïe (26, 

20) : « Va, mon peuple, rentre dans tes maisons, ferme sur toi les portes ; cache-toi un court instant 

pendant que passe ma colère, » j’y ai perçu notre confinement actuel et obligé pour la protection de tous 

et aussi pour la libération intérieure.  
 

Au travers le vécu du prophète Jérémie, que Dieu a mis à l’écart en l’aliénant du reste de la société comme 

pour préfigurer l’exil que le peuple subirait, j’y vois, encore une fois, ce que nous vivons maintenant : 

« … sous le poids de ta main, je me suis assis à l’écart, parce que tu m’as rempli d’indignation » (Jér 15, 

17). 
 

Plus loin, au chapitre 16 de Jérémie, c’est comme lire un journal de ce qui se passe aujourd’hui même 

dans certains pays moins bien fortunés: « Ils mourront de maladies mortelles ; ils ne seront ni pleurés ni 

enterrés ; ils deviendront du fumier à la surface du sol. » C’est dur à lire et à entendre, mais c’est pourtant 

une réalité très actuelle qui se vit dans certains pays où les cadavres des morts s’empilent tellement 

rapidement que personne n’a ni le temps de les enterrer, ni le temps de leur offrir un hommage funéraire 

décent: « Grands et petits mourront dans ce pays sans être enterrés... Avec celui qui est dans le deuil, on 

ne rompra pas le pain afin de le consoler du mort... » (Jér 16, 6-9). On le sait bien les salons funéraires, 

par sécurité pour tous, n’offrent plus les services de la même manière : les personnes endeuillées doivent 

se tenir à distance et de leurs morts et des vivants qui viennent pour les réconforter. On doit se tourner 

vers les moyens technologiques pour pouvoir trouver ensemble, à distance, une certaine consolation. 
 

De son côté, le prophète Isaïe décrit la situation que nous vivons de cette façon : « Les regards arrogants 

des humains seront abaissés, et la prétention des hommes sera humiliée. Seul le Seigneur sera exalté en 

ce jour-là » (Is 2, 11). En effet, depuis cette pandémie, force est de constater que nous ne sommes pas 

aussi puissants, aussi équipés que nous le pensions. Nos prétentions sont réduites à rien. Nous avons pensé 

gérer seuls notre destinée et voilà que le Seigneur vient, au travers cet événement, nous interpeller et nous 

poser quelques questions. Une réflexion s’impose. Comme société et comme individu lui avons-nous 

donné la place qu’Il mérite dans nos cœurs, dans nos vies? Sommes-nous davantage tournés vers lui ou 

vers notre propre égo?  
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Par conséquent, au travers cet événement d’envergure mondiale, nous pourrions entendre de la part de 

Dieu un vibrant appel au repentir et à la conversion. Voilà deux réponses spirituelles que nous pouvons 

offrir à Dieu au travers ce que nous vivons actuellement. Dieu veut nous soutenir dans cette transformation 

personnelle et il nous invite à lui faire confiance. Jésus disait à Marthe au moment du décès de son frère : 

« Je te dis que si tu crois, tu verras la gloire de Dieu » ( Jn 11, 40). Faire complètement confiance à Dieu, 

voilà l’acte d’adoration qu’il nous faut absolument adopter pour passer au travers cette épreuve. 
 

Les trois jeunes que Nabuchodonosaur avait confinés dans la fournaise de feu nous lancent eux aussi le 

défi de faire complètement confiance à Dieu en lui donnant à lui seul notre adoration (Dn 3, 17). Alors, 

nous pourrons voir comment Dieu peut nous sortir de la « fournaise » de cette pandémie, comment il peut 

assainir, apaiser, rassembler à nouveau et nous accorder le salut de l’âme et du corps.  
 

Je termine avec ce texte du prophète Osée qui nous interpelle au repentir et à la conversion: « Reviens, 

Israël, au Seigneur ton Dieu, car tu t’es effondré par suite de tes fautes… Alors, je les guérirai de leur 

infidélité, je les aimerai d’un amour gratuit... Je serai pour Israël comme la rosée, il fleurira comme le lis, 

il étendra ses racines comme les arbres du Liban » (Osée 14, 2-6). 
 

Pensée du Père Parent 

« Ouvrons le grand livre de la vie de Dieu, nous y trouverons miséricorde, puissance, bonté… » 

(Louis-Marie Parent omi) 
 

Nouvelles du DG 

Comme vous les avez, le 17 mai, nous soulignerons le 11e anniversaire de décès de notre fondateur le Père Louis-

Marie Parent. En ce jour spécial, soyons unis dans la prière pour le repos de son âme et pour la fortification de 

l’héritage spirituel qu’il nous a laissé. 
 

Anniversaires de naissance 

Le 3 mai, Mme Ruby Molina, secrétaire à la maison centrale à Trois-Rivières, célébrera son anniversaire. 

Le 18 mai, M. l’abbé Johny Puthenveetil, directeur de la Région du Kerala (Inde) célébrera son anniversaire. 

Le 18 mai, M. l’abbé Mario Laroche, du Canada, ancien directeur général, célébrera son anniversaire. 

Le 28 mai, M. l’abbé Rory Murphy, du Royaume Uni, conseiller au Conseil central, célébrera son anniversaire. 
 

Anniversaires de mariage 

Le 3 mai, M. Heriberto Batista et Mme Vidalina Santana de République Dominicaine célébreront leur 50e 

anniversaire de mariage. 

Le 6 mai, M. José René De la Rosa et Mme Irma Jimenez de République Dominicaine célébreront leur 25e 

anniversaire de mariage. 

Le 10 mai, M. Soosaithas Gonsalves et Mme Malathy Gonsalves du Sri Lanka célébreront leur 25e anniversaire de 

mariage. 
 

Anniversaire d’aspirat 

Le 7 mai, M. Alain Bisson et Mme Sylvie Brochu du Canada célébreront 25 années d’incorporation. 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque anniversaire 

en mai. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de vie.  

 
S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 
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Volume 10   Numéro 12 Juin 2020  

La grâce du moment présent 

Il y a plus de deux mois déjà que dure notre confinement. Certains endroits sont dé-confinés, d’autres pas. 

Les mesures de distanciation et de port d’un couvre-visage sont en vigueur surtout pour les zones où la 

distanciation est pratiquement impossible à respecter comme dans les transports en commun ou dans les 

magasins, par exemple. Beaucoup de décès se sont ajoutés à nos listes, pour certains, même des proches. 

Nous sommes tous endeuillés, si ce n’est de la perte d’êtres chers, du moins, de la perte de notre très chère 

liberté, de nos habitudes de sorties, de rassemblements familiaux, religieux et autres. Le rythme de nos 

vies a été transformé de sorte que, pour certains, cette réduction de sorties et de rencontres pèse lourd sur 

leur état psychologique. La grogne et l’impatience nous guettent et à la moindre exigence supplémentaire, 

on risque d’exploser, sinon de se plaindre ou de critiquer. Nous en sommes témoins dans les épiceries ou 

dans d’autres magasins : les clients exaspérés par la mise en place règlementaire des mesures d’hygiène 

s’en prennent aux commis, souvent à des jeunes étudiants.es, déversant sur eux/elles leurs paroles 

agressives.  
 

Le pire dans tout ça, c’est qu’on ne sait pas quand on pourra retrouver une vie normale, car le vaccin ne 

sera probablement pas prêt pour cette année. Les mesures devront être en vigueur encore pour un bon bout 

de temps et nous devons tous nous exercer à la patience, à l’écoute de l’autre et à l’empathie. Ghandi 

disait : « La vie ce n’est pas d’attendre que passe l’orage, mais c’est d’entrer dedans pour apprendre à 

danser sous la pluie. » En d’autres mots, nous aurons à sortir de chez nous à un moment donné, et il 

importe que nous apprenions à bien le faire pour apprendre à vivre avec ce virus. Le P. Parent avait sa 

recette bien à lui, celle de s’ouvrir à la grâce du moment présent. 
 

On entend souvent parler du « vivre avec le moment présent ». Même les sages de diverses dénominations 

sapientielles en font l’éloge. Mais ce que le P. Parent ajoutait en plus c’était, d’abord et surtout, de vivre 

notre moment présent « en présence de Dieu ». Voilà une nuance qu’il importe de souligner. S’ouvrir au 

moment présent tout en étant conscient de la présence de Dieu, savoir jeter dans le cœur du Père l’immédiat 

de nos vies suppose une consciente et constante intimité avec le Christ, un lien fort qui part et revient des 

profondeurs de l’être, de Lui à nous et de nous vers Lui. Le moment présent, certes, il importe d’y être 

attentif; mais il s’agit surtout d’y déceler la touche divine qui y est incorporée, d’y discerner la grâce de 

l’Esprit qui s’y trouve cachée. Sans cela, le moment présent risque de redevenir ce qu’il nous faut éviter 

à tout prix, à savoir, la routine : routine dans nos rencontres, routine dans nos prières, routine dans nos 

services, etc.  
 

Redécouvrir le moment présent en demeurant en présence de Dieu c’est s’ouvrir à chaque instant à ce 

Dieu qui me regarde avec une infinie miséricorde, c’est de croire qu’il est plus intimement lié à moi que 

je ne pourrai jamais l’être avec moi-même. Alors, le moment présent s’illumine de tous ses feux, de toutes 

ses grâces. L’Esprit passe, on ne sait ni d’où il vient ni où il va : mais si je suis ouvert à sa grâce à chaque 

instant, je suis en mesure de le capter dans ce qui m’arrive et de mieux accomplir sa volonté, là où 

demeurent la paix, la douceur, l’absence de plainte et de critique et la compréhension de l’autre. 

Le moment présent vécu de cette manière est dérangeant car il pousse à la conversion constante, il pousse 

au dépassement de soi dans l’amour. Si cette pandémie a eu pour effet d’intensifier en nous la conversion 

et la transformation de l’être, ne soyons donc pas trop pressés de voir partir le petit virus. Certes, il importe 

de revenir à la vie normale. Mais si celle-ci nous fait perdre nos acquis de conversion et de transformation, 

peut-être qu’il vaut mieux attendre la sagesse de Dieu dans tout le rythme de cette pandémie? Entraînons-

nous à vivre notre moment présent en présence de Dieu, entraînons-nous à vivre de la patience même de 

Dieu et Dieu saura bien venir en son temps. 
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Pensée du Père Parent 

« Le moment présent, mot d’ordre pour rejoindre assidûment la volonté de Dieu. » 

(Louis-Marie Parent omi) 
 

Nouvelles du DG 
Nous sommes heureux d’accueillir à la stabilité les couples suivants du Sri Lanka : M. Christian et Mme Jeyanthini 

CHRISTY, M. Arokiyanathar et Mme Mary Fatima J. JERUBIN, M. Thambirasa et Mme Christabela J. 

JEYAKUMAR, M. Asirvatham et Mme Manogaraseeli VARAPIRAGASAM. 
  

Anniversaires de naissance 

Le 6 juin, M. l’abbé René Désilets, ancien directeur général, célébrera son anniversaire. 

Le 8 juin, M. l’abbé Andrew Mayer, traducteur au service de l’administration centrale, célébrera son anniversaire. 

Le 25 juin, M. l’abbé Gildardo Noreῆa, directeur de la région de la Colombie, célébrera son anniversaire. 

Le 27 juin, M. l’abbé Marc-André Lafrenière, directeur du district canadien, célébrera son anniversaire. 
 

Anniversaires d’ordinations 
Le 3 juin, M. l’abbé Andrés SOLANO SOSA de République Dominicaine célébrera son 25e anniversaire 

d’ordination. 

Le 4 juin, M. l’abbé Gerard J. STEFFENER des États-Unis célébrera son 60e anniversaire d’ordination. 

Le 6 juin, M. l’abbé Ramon ARAUJO TEJADA de République Dominicaine célébrera son 25e anniversaire 

d’ordination. 

Le 13 juin, M. l’abbé Michael CRONIN des États-Unis célébrera son 25e anniversaire d’ordination. 

Le 29 juin, M. l’abbé Benedict S. KIM du district des États-Unis célébrera son 25e anniversaire d’ordination. 

Le 29 juin, M. l’abbé Philippe DÉSIRÉ du district canadien célébrera son 25e anniversaire d’ordination. 

Anniversaires de mariage 

Le 10 juin, M. Velliebore et Mme Judita MARIAWILLIAM DIAS du Sri Lanka célébreront leur 25e anniversaire de 

mariage. 

Le 24 juin, M. Silverio SANTOS DISLA et Mme Maria GUTIÉRREZ de République Dominicaine célébreront leur 

25e anniversaire de mariage. 
 

 

Je vous invite à prier pour ces personnes, ainsi que pour tous les membres qui célèbrent un quelconque anniversaire 

en juin. Que Dieu continue de les bénir et de les accompagner dans leur cheminement de vie.  

 
 

S. James Dunstan I.V.Dei 

Directeur général 

 

 


